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La Bible, Lettre ax Hébreux, ch. 6

BENJAMIN GASSE
DIRECTEUR

ÉDITORIAL

Je suis heureux d’introduire ce numéro ‘Des vies transformées‘ en forme
de bilan pour l’année 2023. Parsemé de quelques chiffres et de statis-
tiques qui témoignent de l’intensité de notre engagement humanitaire,
ce numéro met surtout à l’honneur les personnes qui ont vu leur vie
transformée grâce à votre soutien.

En 2023, la situation humanitaire au Sahel est restée préoccupante, avec
une augmentation des conflits armés, des déplacements de population
et de l'insécurité alimentaire. Rien qu’au Burkina Faso, les violences ont
entraîné le déplacement de plus de 2 millions de personnes dans la ré-
gion, aggravant ainsi la crise humanitaire.

Face à ce défi, Morija a pu poursuivre son action et même la renforcer.
Cela étant rendu possible par votre générosité, ainsi que des compé-
tences diversifiées et fortes, mises en œuvre par des équipes compo-
sées exclusivement de personnel local : plus de 150 personnes exerçant
plus de 30 métiers s’attèlent chaque jour à accompagner les commu-
nautés villageoises ainsi que les personnes fragiles et vulnérables. Car
tel est bien l’objectif premier de l’action quotidienne de nos valeureuses
équipes de terrain : rendre le sourire, la dignité à des personnes qui
avaient perdu l’espoir d’une vie meilleure. A ce titre, le témoignage
d’Akossiwa au Togo m’encourage : notre accompagnement ne lui a pas
permis seulement de produire du café, il lui a également permis de réa-
liser un rêve et d’assurer l’avenir de ses enfants.

Je suis convaincu que les témoignages, sourires retrouvés et les rêves
réalisés vous encourageront également et vous donneront de la joie, à
contre-courant d’une actualité médiatique souvent pessimiste. Oui ! par
la solidarité, l’engagement et le courage, il est possible de faire notre
part et de rendre notre monde plus humain et juste. Votre engagement
l’a permis et demeure primordial. Merci !

Votre don en
bonnes mains
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quels qu’ils soient.

Morija affecte en moyenne 14% des dons reçus aux
frais de fonctionnement de l’organisation, afin de
permettre un suivi professionnel de ses projets et
d’assurer la pérennité de ses programmes. Lorsque
les dons reçus couvrent les besoins de l’appel ex-
primé, ils sont affectés aux besoins les plus urgents.

Morija bénéficie de la certification ZEWO depuis
2005, qui distingue les œuvres de bienfaisance
dignes de confiance.

Nos programmes bénéficient du soutien de la
Direction du développement et de la coopération
(DDC), Département fédéral des affaires étran-
gères (DFAE).

Direction du développement
et de la coopération DDC

Schweizerische Eidgenossenschaft
Confédération suisse
Confederazione Svizzera
Confederazuin svizra

«J’ai eu faim, et vous m’avez donné à manger, j’ai eu
soif et vous m’avez donné boire…» Matthieu 25/35

En s’identifiant aux personnes en souffrance, de la
faim, de la soif, de l’injustice, Jésus a envoyé un mes-
sage d’une grande portée, celui de la compassion di-
vine. Le caractère de Dieu ne se résume pas à la
compassion, mais elle en fait partie, et elle est un sujet
d’encouragement, et un modèle qui suscite notre re-
connaissance, nous poussant à suivre son exemple.
Cette parole de Jésus nous incite à penser que
lorsque nous prodiguons des soins et de l’aide à ces
personnes en difficultés (“l’un de ces plus petits”), en
offrant à boire, en donnant à manger, c’est à Dieu que
nous le faisons.

Dans le même ordre d’idée, l’auteur de la lettre aux Hé-
breux (13/2) dit : «N’oubliez pas l’hospitalité, car, en
l’exerçant, quelques-uns ont logé des anges sans le sa-
voir ».
Cette vision rend finalement Dieu et le Ciel beaucoup
plus proches de nous que ce que nous pensons natu-
rellement. Dieu n’est pas si lointain : Il est là, y compris
dans ce qui est petit et méprisé, avec ceux qui ne
comptent pas aux yeux du monde, et c’est un mystère:
l’élévation et la gloire de la sainteté ne l’empêchent pas
de rencontrer et d’aimer ce qui est abaissé, ce qui est
rassurant pour nous tous, et qui suscite une juste ado-
ration : “On appellera son nom Admirable”, parce qu’il
ne regarde pas à l’apparence, mais qu’il regarde au
cœur.

MAI 24 vies transforme?es2:Mise en page 1  10/05/24  13:53  Page 2



La population du Burkina Faso subit une grave crise liée à une insécurité généralisée :
elle entrave leur accès aux services sociaux de base et aux moyens de subsistance

et compromet le respect de leurs droits humains fondamentaux.

Face à cette situation, Morija a in-
tensifié ses efforts humanitaires
dans la commune d'Ourgou Manéga
et en particulier dans le village de
Lindi.

L’action, d’abord focalisée sur l’aide
humanitaire d’urgence, est entrée
dans une nouvelle phase en dé-
ployant des actions visant à améliorer
les conditions de vie à long terme.
Morija aide les personnes déplacées
internes à vivre dignement, tout en fa-
vorisant la promotion du vivre en-
semble et de la collaboration avec les
populations qui les accueille.

Comme en témoigne M. Ouermi, les
familles ont besoin d’aide alimentaire
pour se nourrir au quotidien, mais
elles cherchent également à vivre di-
gnement c’est-à-dire développer des
activités leur permettant de vivre
sans dépendre de l’aide extérieure.
C’est pourquoi l’action de Morija se

diversifie avec de nouvelles ac-
tions, telles que la sensibilisation
aux règles d'hygiène de base, la
construction ou la réhabilitation
de forages pour garantir l'accès
à l'eau aux personnes déplacées
internes. Il s’agit également
d'accompagner des personnes
déplacées internes dans leurs
démarches administratives pour
la régularisation de leur situation.
Enfin nos équipes vont renforcer
également l'économie locale
grâce à des groupes féminins
basés sur le concept d'Épargner
Pour le Changement (EPC).

Depuis Mai 2023 nous avons
été contraints de quitter notre
village, attaqué par des individus
armés qui ont semé la terreur. Tout le
village a fui vers Kongoussi, mais le
lieu était saturé de personnes car plu-
sieurs villages environnants avaient
subi les mêmes attaques.
Nous avons alors décidé d’aller plus
loin, vers Lindi où la population hôte
nous a bien accueillis. Ils nous ont
aidé à nous installer en nous fournis-
sant du matériel pour la confection
des tentes en paille.
La plus grosse difficulté c’est de trou-
ver à manger. Nous vivons de la gé-
nérosité des locaux et de l’aide de
Morija. Environ une soixantaine de
personnes sont avec moi. Nous sou-
haitons bien sûr nous réinsérer socia-
lement et économiquement en
attendant l’espoir d’un retour dans
nos localités respectives. »

OUERMI Poussé Boureima, de la com-
mune de Rollé dans la province du BAM,
localité située à environ 115 km de Lindi.
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Faire face à l’urgence

3
distributions
sur 2 sites

9’600
litres d’huile

9,6
tonnes de sucre

15’825
BÉNÉFICIAIRES DES DIFFÉRENTS VOLETS

DU PROGRAMME

“

48
tonnes de riz

14
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La Santé et la Nutrition sont deux secteurs clés de Morija : ils sont intimement liés et représentent le pre-
mier point de contact avec les populations les plus vulnérables, notamment les femmes et les enfants.

Favoriser l’accès à la santé com-
mence souvent par soigner gratui-
tement, comme dans les Centre de
Récupération et d’Éducation Nutri-
tionnelle (CREN) : 2’264 enfants ac-
cueillis en 2023 dans nos centres de
nutrition ont été pris en charge gra-
tuitement : consultations, soins, laits
maternisés, bouillies nutritives, suivi
thérapeutique, formation des mères.
Cet accès aux soins gratuits est vital
car la plupart seraient décédés, ou vi-
vraient avec des malformations par-
fois irréversibles.

Deux projets menés par des parte-
naires au Togo (CMS Farendé) et au
Cameroun (CMA Guider), dans des
zones reculées, permettent la prise

Mon enfant, se plaignait
de mal de ventre et avait
une forte fièvre depuis deux
jours. Après la consultation au
Centre de Santé de Morija, on
lui a fait des injections en at-
tendant les résultats des exa-
mens. Déjà quelques minutes
après il allait beaucoup mieux,
sa fièvre avait baissé et son
ventre ne lui faisait pratique-
ment plus mal.

Le centre Morija est différent
des autres hôpitaux parce
qu’ailleurs, les examens réali-
sés et les soins qu’on donne
ont un prix élevé, mais tu ne
vois pas l’amélioration de ton
malade, alors qu’ici la qualité
des soins est à la hauteur des
services offerts. »

Mme Kalbelbé est une jeune
maman dont le petit garçon de
10 mois était souffrant, et qui a
été soigné au Centre Médical
d’Arrondissement (CMA) de
Guider, Cameroun.
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aux soins pour tous
Offrir l’accès

13’535
pesées d’enfants

2’264
enfants ayant bénéficié des
services nutritionnels

178
interventions
chirurgicales

19’474
BÉNÉFICIAIRES DES DIFFÉRENTS
VOLETS DES DEUX PROGRAMMES

en charge de centaines de patients
isolés en brousse : consultations
prénatales, récupération nutrition-
nelle, prévention et traitement du
paludisme, vaccinations et sensibili-
sation à l’hygiène, à l’équilibre de
l’alimentation.

Enfin, notre projet emblématique du
Centre Médico-Chirurgical de Kaya,
spécialisé dans la réhabilitation or-
thopédique a poursuivi son action :
les personnes souffrant de handi-
caps, dont beaucoup sont des en-
fants, retrouvent la santé et se
voient offrir une chance de réinté-
grer la société et de pouvoir travail-
ler, plutôt que de mendier.

“
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En Afrique subsaharienne, plus de 35 millions d’élèves ne vont pas à l’école primaire. Au Burkina
Faso, près de 30 % des adultes souffrent d’analphabétisme. Le développement d’un pays fort

passe par une éducation forte : l’éducation de base et la formation professionnelle
sont désormais des piliers de notre stratégie.

En 2023, une nouvelle école s’est
ajoutée aux établissements sco-
laires soutenus par Morija, dans le
cadre du programme des écoles
Arc-en-Ciel.

Ce sont désormais 6’668 élèves qui
sont au bénéfice des actions dans le
domaine de l’Éducation. Les cantines
permettent d’améliorer les résultats
scolaires des enfants de primaire, par
la distribution gratuite d’un repas par
jour durant toute l’année scolaire :
429’992 en 2023 !

Nourrir c’est bien, mais produire la
nourriture c’est mieux, notamment
grâce à la création de jardin maraî-
chers, qui permettent aux écoles de
cultiver des légumes qui seront
consommés par les élèves. S’ajou-
tent des actions telles que la dotation
en panneaux photovoltaïques et l’ac-
cès à l’eau potable grâce aux forages:
toutes combinées, elles font de

l’école un vrai lieu de vie et d’ac-
cueil.

L’IMPORTANCE DE LA FORMA-
TION PROFESSIONNELLE

Grâce à un partenariat avec l’as-
sociation ASAREN, la formation
professionnelle a pris son envol.
Trois professeurs ont enseigné
la soudure et la menuiserie aux
56 élèves inscrits en 2023.

La production générée par les
élèves durant leur formation est
commercialisée afin de financer
matériaux et entretien des ma-
chines.

La remise des diplômes est tou-
jours un moment fort : les pro-
motions des apprenants y sont
honorées et reçoivent une dota-
tion en matériel leur permettant
de se lancer dans la vie active.

Il y a dix ans nous avons créé
avec quelques parents l’école
ESPOIR, pour scolariser nos en-
fants. Pendant de nombreuses an-
nées, nous n’avons bénéficié
d’aucun appui extérieur, notre
zone n’a reçu aucun enseignant de
l’Etat. C’était très difficile.

Grâce à l’appui de Morija, non
seulement nous notons un grand
réveil dans notre école mais le
nom de notre village a retenti par-
tout dans la zone. Le bâtiment que
Morija nous a donné n’a pas de
pareil dans les alentours.

Le jardin scolaire, la cantine, le
mini château d’eau et surtout
l’électricité à l’école font de notre
village un village émergent. Nous
qui envoyions nos enfants étudier
ailleurs, aujourd’hui les villages en-
vironnants envoient leurs enfants
étudier chez nous »

ALLARASSEMADJE Norbert,
membre fondateur de l’école et
père de quatre enfants.

et la formation
Favoriser l’éducation ÉD
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89%
des Associations de Parents
d'élèvescréées sont fonctionnelles

429’992
repas servis gratuitement dans
les cantines scolaires

56
élèves apprenant dans
les ateliers de forma-
tions professionnels

7’437
BÉNÉFICIAIRES DES DIFFÉRENTS

VOLETS DU PROGRAMME

“
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Nous visualisons tous l’image d’un
chemin qui serpente dans la brousse
pour arriver jusqu'à un puits. Autour
de ce puits, des femmes sont assem-
blées et attendent leur tour pour
remplir leurs bidons, souvent accompa-
gnées de leurs enfants, des filles. Une
image d’Epinal qui correspond à la réa-
lité de milliers de personnes au Burkina
: l'eau y est rarement disponible à do-
micile et avoir de l'eau signifie souvent
parcourir des kilomètres et consacrer
beaucoup de temps.
En 2023, dans la zone de Sakoula, au
nord de la capitale, Morija a construit 10
forages et en a réhabilité 4 tandis que
453 latrines familiales ont été réalisés
pour plus de 2’900 bénéficiaires.
S’ajoutent 8 latrines publiques sur
zone. Le volet hygiène est complété
par l’installation de 320 dispositifs de

L’intervention du Pro-
gramme EAH a apporté des
grands changements dans la
vie de la population de notre
quartier. Le plus important est la
réhabilitation d’un forage en
panne il y a quelques années. Les
femmes et les enfants parcou-
raient plus d’un kilomètre pour
s’approvisionner en eau dans une
zone à risque, surtout la nuit.
Mais grâce à cette réhabilitation,
la distance est non seulement ré-
duite mais aussi elles peuvent se
ravitailler même à des heures tar-
dives sans danger car ce forage
est sécurisé, étant situé au milieu
des concessions.

Le deuxième changement le plus
important concerne la construc-
tion de latrines au profit des mé-
nages. L’environnement est
maintenant sein et l’air respirable.
Avant l’arrivée du programme, la
majeure partie de ma commu-
nauté était dans l’ignorance de la
nécessité d’une latrine pour la
protection de la santé ».

KABA Moussa, bénéficiaire du
programme EAH.
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Dans les zones rurales d’Afrique de l’Ouest, quatre personnes sur cinq n’ont pas accès
à l’eau potable. L’enjeu est majeur puisque 80 % des maladies sont d’origine hydrique

(diarrhées, dysentrie, choléra, typhoïde).

Développer des solutions

aumanque d’eau

6

64%
des habitants ont amélioré
leurs pratiques d’hygiène

14
points d’eau construits
ou réhabilités

342
lave-mains fami-
liaux et scolaires

“

58’111
BÉNÉFICIAIRES DES DIFFÉRENTS

VOLETS DU PROGRAMME

lavage des mains familiaux, et 22 en
milieu scolaire.
Le projet a également permis de ren-
forcer les capacités des acteurs de
la société civile. Ainsi 102 membres
des Associations des Usagers de
l’Eau ont été formés à la bonne gou-
vernance en matière d’eau, d’hy-
giène et de déchets car seule une
bonne maintenance garantit un
accès à l’eau potable durable. Enfin
la sensibilisation est clé pour amélio-
rer les pratiques d’hygiène : à ce
titre, 103 responsables d’écoles ont
été formés aux techniques de sensi-
bilisation à l’hygiène en milieu sco-
laire et 48 promoteurs d’hygiène ont
été formés à l’accompagnement de
leur commuanuté dans le change-
ment des comportements.
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La majorité de la population africaine réside en zone rurale et pratique l’agriculture familiale : pourtant 50 %
des familles vivent en dessous du seuil de pauvreté. La clé d’un développement économique durable se
joue au cœur des campagnes. Offrir des perspectives aux plus jeunes dans les milieux ruraux les aide à ré-
sister au mirage des grandes villes et réhabilite le noble métier de paysan. Ce métier peut faire rêver.

Dans les pays d’intervention de Mo-
rija, les projections scientifiques font
craindre une avancée de la désertifi-
cation causée par le dérèglement cli-
matique.

Cela se manifeste par des précipita-
tions plus aléatoires en saisons des
pluies et tandis que les températures
battent records après records en sai-
son sèche en mettant en danger la
faune, la flore et l’humain.

L’agriculture est un instrument essen-
tiel pour à la fois nourrir les familles

Je rêvais d’avoir une planta-
tion caféière un jour pour as-
surer l’avenir de mes enfants
mais ma situation de mère seule
ne me le permettait pas.
Un jour j’ai appris que le projet
New Generation est arrivé dans
mon village du Togo : j’ai vite
saisi l’occasion et je suis deve-
nue une jeune femme entrepre-
neuse café, après avoir reçu une
formation et un accompagne-
ment technique. Nous évoluons
dans le cadre d’une coopérative.
J’ai installé du maïs associé de
bananier plantain et voici les ré-
sultats après 6 mois : je récolte
le maïs déjà et c’est de l’argent.
J’ai aussi mis en terre sur mon
demi hectare de jeune plants de
caféiers.
Je remercie les promoteurs de
ce projet New Génération café
l’ONG ADE et l’Association Mo-
rija d’avoir associé les jeunes
femmes comme bénéficiaire de
ce projet que le Bon Dieu vous
bénisse »

Je suis Bowassi Akossiwa de la
zone d’Amou, au Togo.

Investir dans la
transformation rurale

6’979
BÉNÉFICIAIRES DES DIFFÉRENTS

VOLETS DU PROGRAMME
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224’044
plants de
cacaoyers

1’526
femmes formées à
de petits métiers

201
groupe d’épargne
constitués de
5’520 femmes

36’000
plants de
caféiers

“mais également pour préserver l’envi-
ronnement. L’agroécologie, par les
techniques naturelles qu’elle met en
œuvre, permet d’amender les sols et
de les protéger, donc de ralentir l’éro-
sion et de préserver la biodiversité.

Après plusieurs années d’intervention
à Nobéré, au Burkina Faso, ainsi qu’à
K’palimé au Togo, l’agroécologie fait
l’unanimité auprès des agriculteurs, et
les aide à vivre décemment de leurs
productions tout en protégeant leur
outil de production.
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EAU-ASSAINISSEMENT
HYGIÈNE

Avec CHF 30.- / 31€
une personne bénéficie de l’ac-
cès à l’eau potable de manière
durable.

SANTÉ

Avec CHF 100.- /102€
une personne en situation de
handicap retrouve la mobilité
grâce à un appareillage ortho-
pédique adapté.

NUTRITION

Avec CHF 120.- /123€
un enfant malnutri bénéficie des
soins et de l’alimentation néces-
saires pour retrouver un poids
normal.

ÉDUCATION

Avec CHF 35.- /36€
un élève reçoit un repas par

jour pendant un mois.

AIDE HUMANITAIRE

Avec CHF 45.- /46€
une famille élargie reçoit de la

nourriture pour un mois.

DÉVELOPPEMENT RURAL

Avec CHF 43.- /44€
un agriculteur peut effectuer la
formation initiale aux Champs

Familiaux Bocagers.

Votre don en
bonnes mains

Merci pour votre implication
à leurs côtés !

Merci pour votre
engagement à leurs côtés !
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